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LE DÉCRET INTEMPOREL DIVINEMENT INSPIRÉ DU ROI 

Daniel 6:25,26
« Après cela, le roi Darius écrivit à tous les peuples : J'ordonne… ». Le décret est un ordre officiel ou un édit royal, l’ordonnance d’un gouverneur ou la loi faite par un roi. C’est donc un ordre revêtu de l’autorité d’une législation, émis par un roi ou toute autorité compétente. Le roi Darius avait signé un précédent décret, qui était un décret injuste (Esaïe 10:1), un décret temporel (Daniel 6:7), un décret inspiré par le péché, le moi et Satan (Daniel 6:3-9). Ce nouveau décret n’était pas temporaire, mais intemporel ; ce n’était pas un décret injuste, mais un décret juste ; il n’était pas un décret inspiré par Satan, mais un décret inspiré par Dieu. « J'ordonne que, dans toute l'étendue de mon royaume, on ait de la crainte et de la frayeur pour le Dieu de Daniel. Car il est le Dieu vivant » (Daniel 6:26). C’était en même temps un décret universel et un décret immuable. De « tous les peuples,… toutes les nations, (e) toutes (les) langues » et de tous ceux qui « habitaient sur toute la terre » Dieu ne pouvait rien attendre de moins. « C'est là ce que doit faire tout homme » (Ecclésiaste 12:15,16) en tout lieu et en tout temps. Les prophètes dans l’Ancien Testament et les prédicateurs dans le Nouveau Testament, tous les anges au ciel et Christ à la droite de la majesté divine, tous proclament le même décret (Esaïe 8:13; Psaumes 33:8; 34:10; 1 Pierre 2:17; Matthieu 10:28; Apocalypse 14:6,7; Luc 12:4,5).

Il ne s’agit pas ici d’un simple décret d’un roi terrestre ; il s’agit du décret du Roi éternel. Le décret de Dieu, c’est Son objectif éternel, immuable, saint, sage et souverain – la volonté du Dieu infini, absolu, éternel et immuable. Il exige du petit comme du grand, du commencement de la création à l’éternité sans fin, que nous Le craignions. Devant Sa grandeur infinie et la dépendance totale de l’homme à Son égard, l’on a « de la crainte et de la frayeur pour le Dieu de Daniel,… le Dieu vivant ». Le Dieu vivant est le Dieu éternel qui a en Lui-même la vie et qui est la fontaine de vie, Celui sans lequel, il n’y aurait point de vie. Il est l’Auteur et le Donneur de vie. « Il est affermi pour toujours ». Il demeure et vie éternellement, alors que « les chefs et les princes », « les intendants, les conseillers et les satrapes » (Daniel 6:4,7,24) s’élèvent et tombent, vivent et meurent. Tout change ; mais Il demeure immuable. « Son royaume ne sera jamais détruit ». Nulle puissance humaine ne peut prévaloir contre Lui et Son royaume est soutenu par Son omnipotence. Sa force, Sa puissance, Son omnipotence sont irrésistibles. Toute la terre Le craindra. Ses saints Le craignent (Psaume 34:10). Les pécheurs Le craindront devant le Grand Trône Blanc du Jugement et durant toute l’éternité (Apocalypse 6:14-17; 20:11-15). Déjà, les démons tremblent de frayeur, dans l’attente du jugement à venir. Les pécheurs, les démons et Satan craindront Dieu durant toute l’éternité, pendant qu’ils seront dans les tourments du feu de l’enfer (Jacques 2:19; Matthieu 8:29). « Et maintenant, rois, conduisez-vous avec sagesse! Juges de la terre, recevez instruction! Servez l'Éternel avec crainte, et réjouissez-vous avec tremblement. Baisez le fils, de peur qu'il ne s'irrite, et que vous ne périssiez dans votre voie, car sa colère est prompte à s'enflammer. Heureux tous ceux qui se confient en lui! » (Psaume 2:10-12).
1.
LE DÉCRET D’UN ROI TERRESTRE
Daniel 6:25,26; Deutéronome 4:7-10; 6:24,25; 13:4-11; 31:12,13; Josué 4:24; 24:14; 2 Chroniques 19:6,7,9; Luc 12:4,5; Apocalypse 14:6,7.
L’exhortation dans ce décret, c’est qu’« on ait de la crainte et de la frayeur pour le Dieu vivant ». Ce n’est pas dans ce passage seulement que se trouve cette exhortation, mais on la trouve dans beaucoup d’autres passages des Ecritures. Elle est exprimée et nous est imposée, aussi bien dans l’Ancien que dans le Nouveau Testaments (Exode 20:20; Deutéronome 10:12; Josué 24:14; 1 Samuel 12:24; Psaume 33:8; Proverbes 3:7; Ecclésiaste 12:15; Luc 12:4,5; Romains 11:20; 2 Corinthiens 7:1; Ephésiens 5:21; Colossiens 3:22-24; Hébreux 12:28; Apocalypse 14:6,7). Nous ne devons pas confondre l’exhortation à « craindre Dieu » avec celle qui nous encourage et nous dit : « ne crains pas ». Cette dernière exhortation nous assure de la présence de Dieu, de Sa provision et de Sa protection, et nous exhorte donc à ne pas craindre les hommes, les ennemis, les situations adverses, les épreuves, les choses présentes ou les choses à venir. En tant qu’enfants de Dieu, nous ne devons pas avoir une crainte servile ou tortueuse à l’égard de Dieu, mais plutôt une crainte pieuse, une crainte révérencielle, une crainte filiale. C’est cette crainte filiale – la crainte d’un fils ou d’une fille à l’égard de son père – qui nous donne de haïr ce que Dieu hait et d’aimer ce que Dieu aime. C’est cette crainte qui nous permet de nous éloigner permanemment du mal et de l’iniquité. « Un fils honore son père, et un serviteur son maître. Si je suis père, où est l'honneur qui m'est dû? Si je suis maître, où est la crainte qu'on a de moi? Dit l'Éternel des armées » (Malachie 1:6). Tout croyant du Nouveau Testament qui se dit avoir Dieu pour Père, doit avoir une crainte révérencielle, une crainte filiale à l’égard de Celui-ci. « Comme des enfants obéissants, soyez saints, car je suis saint. Et si vous invoquez comme Père celui qui juge selon l'œuvre de chacun, sans acception de personnes, conduisez-vous avec crainte pendant le temps de votre pèlerinage. Craignez Dieu » (1 Pierre 1:14-17; 2:17).

La crainte scripturaire de Dieu, c’est la peur d’occasionner le mécontentement dans le cœur de notre Père – Dieu (Genèse 6:5,6) ; la peur de faire tomber sur nous la colère et le jugement divins (Luc 12:4,5) ; la peur de fournir aux ennemis de l’Eternel une occasion de blasphème (2 Samuel 12:14) ; la peur d’égarer nos propres enfants et les amener en enfer (Matthieu 18:6) ; la peur de devenir une pierre d’achoppement pour les frères et ainsi détruire des âmes pour qui Christ est mort (1 Corinthiens 8:9,11,12) ; la peur de rater le ciel ainsi que l’héritage qui nous est promis (Hébreux 4:1; Jude 5). Voilà la crainte de l’Eternel, qui nous donne de haïr et de fuir le mal (Proverbes 8:13; 3:7).
2.
L’EXIGENCE DU ROI ÉTERNEL
1 Timothée 1:17; Deutéronome 5:29; 10:12, 13,20; Malachie 1:6; 2:5-7; Jérémie 32:38-40; 5:22-24; Hébreux 12:28,29; Apocalypse 19:5-9; Ecclésiaste 12:15,16.
Craignez Dieu. Craignez le Dieu vivant. Craignez l’Eternel. Craignez l’Eternel votre Dieu. Craignez-Le. Les anges l’exigent. Christ l’exige. Dieu, le Roi éternel, Lui-même l’exige. Du commencement de la révélation divine à la fin, il est exigé de nous de craindre Dieu, de L’honorer et de Lui donner la gloire due à Son nom. C’est là ce que doit faire tout homme. C’est le sel qui assaisonne tout autre devoir. Il n’y a point de devoir accompli par nous et qui puisse en aucune manière être agréable à Dieu, s’il n’est pas assaisonné de la crainte pieuse, révérencielle, qui honore et respecte Dieu. « Mais moi, par ta grande miséricorde, je vais à ta maison, je me prosterne dans ton saint temple avec crainte. » (Psaume 5:7). Seuls, sont agréables à Dieu et rétribués par Lui : l’adoration, l’obéissance, le service, la fidélité, le sacrifice, le zèle et le ministère, qui coulent de la fontaine de la crainte pieuse et révérencielle dans le cœur. 

La crainte de Dieu agréable naît premièrement dans le cœur, lorsque nous sommes illuminés et convaincus par rapport à nos péchés et leurs conséquences. Puis, nous nous écrions : « Seigneurs, que faut-il que je fasse pour être sauvé? » (Actes 16:30). C’est cette crainte qui nous conduit à Christ, dans la quête du salut, avec une ferme décision de « fuir la colère à venir » (Luc 3:6,7). Sauvés et établis en Christ, nous sommes affermis dans le Seigneur par cette crainte pieuse, en nous consacrant à Dieu, avec la promesse de Le servir jusqu’à la fin. « Je mettrai ma crainte dans leur cœur, afin qu'ils ne s'éloignent pas de moi. » (Jérémie 32:40). C’est cette crainte glorieuse, pieuse, ce don de « la crainte de l’Eternel » dans nos cœurs (Esaïe 11:2; Jérémie 32:39) qui éloigne loin de nous « la crainte de l’homme (qui) tend un piège » (Proverbes 29:25), et nous rend capables de dire : « Je ne craindrai rien; que peut me faire un homme? » (Hébreux 13:6). C’est alors que nous serons à même de déclarer avec une ferme résolution de cœur : « Il faut obéir à Dieu plutôt qu'aux hommes. » (Actes 5:29).
3.
LE DÉLICE DU ROI IMMUABLE  
Jérémie 10:6, 7,10; Psaumes 147:11; 25:12-14; 112:1-7; Genèse 22:11-18; Hébreux 11:7; Malachie 3:16-18; 4:2,3; Actes 10:22,33-35,44; Apocalypse 11:15-18.
Dieu, le Roi immuable, prend plaisir en ceux qui Le craignent convenablement. La crainte du Seigneur est mise dans notre cœur pour notre bien (Jérémie 32:40; Deutéronome 6:24). Le grand privilège des délices divins est réservé à ceux qui craignent le Seigneur, aussi bien dans ce monde que dans le monde à venir. Le Seigneur est le soutien et le bouclier de tous ceux qui Le craignent (Psaume 115:11). Le soutien et le bouclier surnaturels sont des dons spéciaux et un privilège particulier pour ceux qui craignent le Seigneur. Ceux qui craignent véritablement le Seigneur recevront un soutien infaillible en temps de faiblesse et d’infirmité. Ils auront également le bouclier céleste pour la protection contre tous les assauts du diable et ses messagers. 

Dieu a également déclaré au sujet du croyant qui Le craint, qu’Il sera son enseignant, son guide et son conseiller à chaque carrefour de la vie. Ainsi, un croyant qui craint Dieu ne manquera jamais de sagesse pour choisir la bonne direction (Psaume 25:12). Recevoir l’enseignement de Dieu, être dirigé par Dieu, être gardé dans la voie qui mène au ciel, c’est l’un des plus grands privilèges que nous puissions avoir dans ce monde de ténèbres et de confusion. Craignez-vous réellement le Seigneur ? Il vous révèlera Son secret. Les choses qui sont gardées secrètes pour les sages du monde et des hommes prudents attachés aux choses de la terre, vous seront révélées (Psaume 25:14). Les trésors de la sagesse et de la connaissance divine, les prodiges et les merveilles cachés aux gens sensuels et insouciants, seront révélés à ceux qui craignent le Seigneur. 

« Voici, l'œil de l'Éternel est sur ceux qui le craignent, afin d'arracher leur âme à la mort et de les faire vivre au milieu de la famine. » (Psaume 33:18,19). Tel un berger qui veille sur ses brebis et les protège contre les loups qui cherchent à les dévorer, les yeux du Seigneur sont sur ceux qui Le craignent, comme une possession particulière qui fait Ses délices. Des anges forts et puissants sont chargés de la protection de ceux qui craignent le Seigneur (Psaume 34:8). La miséricorde abondante de Dieu leur est également réservée (Psaume 103:13). Avez-vous des désirs non réalisés ? Ressentez-vous la douleur d’une prière non exaucée ? Comment pouvez-vous vivre dans la plénitude de joie en ayant tous vos désirs accomplis pour la gloire de Dieu ? Craignez le Seigneur comme Il l’a ordonné. « Il accomplit les désirs de ceux qui le craignent » (Psaume 145:19). « L'Éternel aime ceux qui le craignent. Ils se rassasient de l'abondance de ta maison, et tu les abreuves au torrent de tes délices. » (Psaumes 147:11; 36:9).
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